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, ECLIPSE TOTALE DU SOLEIL,LB 15 FEvRIER 1961.
vue a Belgrade.comme une eclipse partie11e tres forte,

par M.P:rotitch

1 1.- Le programme que nous nous sommes
proposes a realiser a Belgrade au cours
de l'ec1ipse du Solei1, 1e 15 fevrier 196~
comprenai t :

a/ 1es observations spectroscopiques
des deux contacts exterieurs ;

b/ la cinematographie du phenomena,
a savoir ln priae d'un nombre suffisant
de phases du Soleil eclipse /si possible
dans des intervalles egaux et procnes du
commencement et ne 1.'! fin de l' ecHpse/,
afin de pouvoir faire des mesures conve-
nab1es.

Le programme etait assez modeste,
etarlt donne que les conditions atmospheri-
ques sont, d'habitude. au mois de fevrier
peu favorables.

D'autre part, une fois faites,les ob-
servations Busmentionnees pouvaient servir
en quelque aorte de verification de la cor-
rection AT, - excea de T.E. sur T.U., a-
doptee dans Ie calcul des differentes pha-
ses de l'eclipse. D'ailleurs c'e.:ltsurtout
ce point perticulier que nous av i ons eu cn
vue en preparant notre programme d' obaez=-
vations.

!I

Cependant,contrairement a toute pren-
sion, 1e jour me me de l'eclipse il faisait
beau temps ce qui nous a permis non seule-
ment de realiser notre programme avec suc-
ces,mais 6galement d'accumulcr un materiel
riche en donruie aj quL couvre La duree totale
de l'eclipse.

La determination visuelle
exacts du commencement et de

des tempa
la fin de

l'eclipse a ete faite au moyen d'un spec-
troscope a protuberances de Zeiss. monte
8. 113. lunette de 135 ram d ' ouvsr-tur-a de l' e-
quatorial double Askania. JJ€S moments des
contacts observes furent enret;istres au
chr-cnogr-aphe , sUTveille par- 1-1. Jovanovic,
collaborateur technique du Service de l~-
re de l'Observatoire.C'est encore M. Jova-
novic qui avm t Lmmdd Lat emerrt dechiffre
les enregistre8ents et reduit les moments
de nos observations.

Le disposi tif que ncus avons utilise
pour photographier 1e ph0nomeme etait COID-

pC~3J d ~H..TIe cinec0mE~ra Pal Ll ar-d -BoI ex de

16 mm, munie d'u!}.t81eobjectif dE' 55 em de
diBtarlC(:! t'oca l.c f dia phrnfJTIe a 1: 20 et pre-

cr~de d 'un filt!'€'rouge convenabJement &01-



81 ISchott R 10/. Les t~avaax d'adaptat10n
de ee d1spositif,son montage sur l'instru-
ment suslJ1entionne, puis son ajustage etai-
ent assures par R. Tadic, collaborateur
opeoinlla6 de notre 0baerv~to1re.

Nous tenons a so\l1igner ici que la
cInecame ra et une quanti te suff'Lsarrcede
materiel photographique IPerutz Positiv-
film/ nous avaient ete aimablement mis a
la disposition par la maison "Dunav-film",
Belgrade. Eli plus, e'F-st au Laboratoire
de la meDie maison que fut enauite develop-
pe notre negatif, d.ont nous avons aussi
regu ~~e copie positive gratuite. Pour ce
conco\~s bienveillant et desinteresse nous
devons a la Direction et au personnel du
Laboratoire de la maison "Dunav-film" tou-
te notre reconna1ss~nce.

Nos rer;)erciements appartiennent ega-
lemont ~ R.Tadic et R.Momcilovic,collabo -
rateurs de l'Ohservatoire, pour leur aide
precieuse durant nos observations.

2.- Voici maintenant quelques donnees
et renseignements preliminaires concernant
les resultats obtenus.

Corrtge de
/+o~3 environ/,le
contact etai t :

To: 6~9m 5~5

l'equation personnelle
temps observe du premier

T.U.
Ce~endant Ie calcul avait donne pour

Belgrade IL: _lh22m 3~2 , , :+44048'13~2/:
To: 6h3ym40:1 T,E.,

c'est a dire. compte tenu de la correction
~T: +35~c>:

T.U.

La concordance est donc tout e. fait
bonne , en sorte que La valeur extrapolee
de ~T peut Stre consideree comme tres
proche de la realite~ en negligeant, bien
entendu, lea untres corrections qui y pou-
vaient avoi.r lieu.
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lolaJ.heureusement,Ie dernier contact
qui devait servir de contr~le, quoique ob-
serve avec certitude, n'etait pas retrouv~
sur la banda chronographique, et il paratt
que Ie ligne e1ectriqu€ improvisee n'etait
pas en bon ordre.

Par contre, Ie fonctionnement de 18
cinecamera etait parfait: 844 vues diffe-
rentes du Soleil furent prises dans des
intervalles de 10 secondes sans interrup-
tion. Reduit et interprete d'une maniere
appropriee, ce materiel photographique a-
vait donne des resultata qui s~nt en plein
accord avec notre prevision, du moins dans
lea limites des erreurs tolerables, dues,
par exemple, a l'imprecision des mesures,
aax effets provenant de 18 refraction dif-
ferentielle, etc., etc.

Remarquons d'ailleurs qu'afin de pou-
voir tirer 1a meilleure partie du materiel
disponible, nous avons renonce au procede
habituel de la determination des temps des
contacts d'aprea les mesures des cordes,
pour recourir au procede base eur 1a mesu-
re des largeurs des croissants du Soleil,
exprimes en parties de son diametre.lIL1a-
vantage principal d Iun tel procede se trou-
ve d'abord dans Ie fait que la fonction

t = f 1m! ,
ou 1. m sont respectivement Ie temps et 18
fraction non eclipsee du diametre du So-
leil /la largeur du croissant/, peut ~tre
representee analytiquement sous forme d'un
polyn~me,- d'une serie convergente. Ensui-
te, que du point de vue purement pratique,
lee mesures des largeur~ des croissants

11 Ce procede rappelle celui invente
et traite par Arend Ill, principalement au
point de vue des eclipses de la Lune. Una
difference nette apparatt cependant dans
la formulation des equations finales qui
donnent Ie rapport entre lee quantit~8 a
determiner et celles des meeures.



sont p.Lus pr-eci.see et plus S1'lr€S que les
menures des cordes.

En fait, les "pointss" des croissants
du Solei1 au voioi ~ge des contacts exte-
rieurs s~nt d'ordinaire mal d6finies et du

point de vue des mesuz-ea laissent une gran «

de incertitude. Par coni;re, lSB bords des
croissants sont mieux reprocl'l.:ttssuz- lea
cliches, ce qui rend lea menures moins de-
licates et n'introduit que des faibles er-
reurs. lei nous omettons, bien entendu,
les effets pr-ovenanf des irr6[ularites du
11mb Luna i.r-e,dont on peu+ d' a.iLl.eur-atell.ir
compte si l' on en a besoin. 12/

Le seul inconvenient, en tarot que
lIon ne considere Ie rayon de l'i~age du
3c1ei1 sur les nJgatifs invariable avec
Ie temps, 2/clest que In methode envisag6s
demande une double mesure: celle de 18, )a1'-

geur du croLsaarrt et ce.LLe du !'?.yondu So-
leil dans chaque cas iaole. Mals, ~~ 18
precision qui peut en resulter, cet incon-
v~nient n'est point genant.

II nous para:::.t,cepeildant, qu'un rai-
sonnerr.entanalogue doit s'appliquer m~me
au procede ordinaire des cordes. En d'au.-
tres termee, qu'i1 Boit permis, m~me dans
ce dernier cas, de tenir compte des varia-
tions indiquees du rayon selaire,les fluc-
tuations souvent constatees 13/ dans lea
quantites mesurees etant dues sans aoute a
1a non-uniformite de l'echelle. Or,il est
evident qu'au point de vue des mesures a
effectuer, la difference dont on vient de
parler disparalt completement.

Si~l?-2ons encore que la .methode des
croissants, appliquee dans notre cas, nous
avait donne des resultn.ts tres satisfai-
sants,quoique les images au foyer du tele-

2/ Une telle hypothese serait pour-
t.ant incorrecte a cause des changements
incessants des conditions atmospheriques
et then.iCJ.'.len ayant une influence appreci-
able 8'.l.r In. qualite et l'echelle des ima-
ges formees par l'objectif.
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de di~~etre, et que lee mestITes des ncga-
tifs, faitE's a J.a machine Askania, n'exca-
daient pas en pr;;cision .:!: 0.005 rom. [-i[..is

nous reviendrons sur C~ point un pen pJ.U8

tarj.-
3. - Nous allons ;;:uintenant demont:rer

1.:'1 relation analytiqua t .~f Il'",j.dont noua
nous sommes servis dans 1a d.·5tcl'znination
des contacts photogroph.iques oose!'Ves de
l'eclipse.

Soi errta l' i!2stallt To du contact exte-

rieur considcrr5 /premier, ou.dernier/:O,Ol
leg centres des disques de 1a L~~e et du
SoLef L, pr0jet6s aur- un oLan tangent b. la
sphere ceJ.este en 01; Or 18 t~ajectoire
apparente du cent re dE' La Lune dans son
mcuveruerrt relati:r par r-appor-t au B()leil

fixe, cette trajectoirl1 faisarrt avec la
droite 00; un angle 1'.0. ,

Soient de plus: r, 1.'1 les
ne et du Soleil, exprimes

+l a <-:::.."f: que a <, 2 .

~ayons de 1a Lu-
en unites <pel-

,.__4--
I

I
I

/

"

"Fig. I

ccnque s , 9. La position du centre ';e 1,,-Lu-
ne a l'instant t.U la largf.'·:lr dt;.r:r:Yi.ss&nt
solaire au m~me inztant. Sc·it. e!liin. :2 1a
vi tesse du mouvemerrt relative de 1,::.Luna ,
suppose~ uniforwe et rectiligne dans un in-
tervCl.llede temps s t et,mdant a plusi0\,rs
minutes vers Ie contact 4tu.die.



Par un theoreme bien connu de la pla-
nimetrie applique au triangle OOlQ /voir
fig. 1/, on a tout d'abord

O,Q"=OO~ +OQI -2 00; ·OO·cos«o;

mais comme on a
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O,Q= (r+q)-r"

OO~=r -t-r, .
OQ=c(f-To).

11 en resulte

(1) !(r -T,) + qj" :., (r + r,)' +el(! - TQ)'- 2c(l- T.,)(r + r,)eos «"
\

c'est-a-dire, apres quelques reductions simples,
(2) (J' +2q (r- r,)- 4 rr, == c' A ,2- 2c· At (r+r,)cos lIo.

ou l'on a pose pour abreger

Divisons la relation /2/ par(2r,)2etintroduisons lea no'ta+Lona suivantes:

(3) -~=m. ~-=k.
2 r, r,

nous aurons 1a relation fondamentale

(-~.)' =3,
,2 r,

-~(k+ IJ' -cos u =b·
2 ' IJ'r,

(4) a-.~" - b·At- [m' + m(k -1)- kJ =0,

que l'on peut ecrire autrement
(4') a·A1'_ b·~ t-(m -1- k)(m- 1)=0.

ou bien encore
(4") Il·At'- b·At -(l-m) l(l-m)-(I +k)] =0.

I·

On peut facilement voir que dans un
systeme des coordonnees orthogona1es /m,
At/, ces quanti tes ayant la signj.fication

qui leur etait donnee plus haut, la courbe
representant 1es equations /4/, /4'/ ou
/4"/, ne serait que la branche d'une hype-r-
baler quelque peu degeneree en rcalite
puisque 2,,8.,1£ ne sont pas des ver:!.taoles
constantes. Mais dans des intervalles de
temps assez proches des contacts etudies
on peut considerer sans erreur grave ces
trois quantites invariables. En d'autres
termes, les valeurs des coefficients 2"l2.,.1£
doivent ~tre determinees separement pour
les deux contacts exterieurs d'apres lea
mesures faites vers Ie eo~~eneement et
1a fin de l'eelipse. On aurait done les To
avec une 'Precision convenable a condition

de former un systeme de deux equations sui-
vantes ;

3tAt"- b,AI-(m+k,)(m -1)=0,

l'indice /i = 1,4/ correspondant respecti-
vement au premier et au dernier contact
exterieur.

Reyenons maintenant a l'equation /4"/
qui dor~e comme solution :

AI", =~ ± {(-~-r+..!..(l- m){(l-m)-(l +k)l t'll
2a 2 a I a J J

Une analyse e16mentaire, en tenant
compte des remarques pr6cedentes, montre
que des deux racines reel1es de cette e-
quation c'est seulement 1a tacine 61. qu'il
y a Li.eu de retenirr 1a premiere, flt, ,

n'appartenant qu'a la partie symetrique
de la branche de l'hyperbcle en question.



Plus preciaement ,.et pcurvu que ?,.Q.,:\i aoient
constants durant 1.' eGl.ipse t ,\1, correapon-
drait au second de a deux cont ac+s etud:l es.

D'autre part,en se r&port~~t a la 8i-
gnj.fication des coefficients /!, 12., on '"

(5) __~ =f, ik 1).cos,,~=c!-+':"'coSuc=Tm-To.
2 a c ' c

Tillrep!'esente J.emoment de La phase ma-ou

x imum de I' (~clilJ'sb.Avec des hypo the8es
".". l' + b 't rHl.~',9S. . e lappor" 2a ne sera). evidellJJ"jent
que la de::tl-du.r6ed.e l'eclipse.

En suppr-fmarrt 1.' :indice 2, at' en pc sant,
pour evi.t.e':' toute c!.;hfUSj_o~i

./1 1,4/

on a done

(6) a I, = (1m - T ••) --.II (Tm - To!)' -[- 1 (l -- m) [(! -.-m) __ (I +- k\ 1 \,i,
al L. I >

C I es'!;a dire I apr-ea Le devcloppement 1/ au
second Dembre a drci te de l' equ,'3.ti.onet
lee reductions f~ites.

(7) II I, ~__ .L±_~i....(1 - m) _
2a,(Tm--Tol} •

___ 1__ [ I__JI_:L19_"-](l_ml'.L
2a,(Tm-Tol) 4a,(Tm-Tol)' ' I' •.

ou plus generalement,
t-To=A,,(J -m} +

(8) +A,(l--m)'+
+A,(l-m}'+

+
les coefficients Aot Al' A2, ....•, etant

Ao=~_I+k_
2a(Tm-To)

A, =~-l ~k(l-a A~"

00 2a
A =+'--A2 At . 1 _,_k 0 l'

a A~ (' - At' A'iA. =+ ('f::j::kjS ,- o a 0 - - a 0"

. . . . . . . . . . . . ' .' ... , ...

...

Et comme on peut f'acilement voirf la
relation /8/ est compl€tement satisfaite,
car pour m l,c'est a dire t = To/le com-
mencement, ou la fin de l'eclipse/, elle
devient identiquement nulla. On voit de
plus que cetta equation se prete bien au
calcul numerique,la determination des 'di1'-
ferents coefficients Ao ' Al, A2 r.'.' ne

1/ Il est evident qu'au voisinage de~
contacts exterieurs, 1e dernier terme dans
1'accolade a droite de 1a relation /6/ est
du second ordz-e par rapport a /'r -T /, er.•
sorte que La condi ti.on de conver~enc8 pour
un tel developpement est coiapletement ve-
rifiee.-

demandant que 1a resolution d'un systeme
d ' ,fqu:ltions 1i.ncaires a a Lnconnue s , Dans
La p:'atique,,~ependal1t,ce systeme se redui-

rait d'ordinaire a plusieurs equations e
un nombre restreint des inconn1l.es,qllel'on
rGsoudra 1e mi.eux d! apres la methode des
rno.i.ndr-e s caz-r-e a , -.,

4. -.Le ca Lcu.L pent. ce pendarrt , ~tre
com>iderablement ab:rege des que l' on ne
consi(lere u droi te de l' equation /6/ que
lestermes strictement necessairee pour
aaeur-ez-la. precision demandee ,

Or, uar un procede tres elementai1'9,
en admettant pour nimp1ifier k =0 l~ G'est
a d:\.re r = r1,

Ai:!'••• t peuvent
tioD de la phase
qui faciHterait

les coefficients Ao' AI'
~tre representes en fonc-

maximum de l'eclips~, ~e
a se rendre compte du no~-

bre dae t erme a (11)(;' l' on doIt rete)',irpour-

realisel' La precision vou.Lue•

En r'ly...•enarrt aux relations /3/ , /5/
et /9/, on a en eff"t :

( lO)

A, = A, see' .10 .

A =. _.__1. . = (I'm - To) ,(Ie' aD '
o a (Tift .._. To)

.. 1-·
A,= -2 Ao(see' Jo --1) ,

les traits au dessus des notations Aot
A!, A2' •• ~,indiquant qu'il s'agit des co-
efficients repondant a l' hypother:le r = r1•



D'autre part on a dans ce cas /v.fig.
2/

. r+(r-I) -
Sin a:~=-..-- ...--. = 1 - g •

2r

cas 0:0 = VT-=S;-ii'u~= (~(2-~).

g = Jl etant 18 phase maximum, exprjmee2r
comme d 'habit\LJe en parties du diametre du
Solel1.

Done,
(11)

,. T 2I ,-.---
• m •• - 0 =-~V g (2 _ g).

c'est a dire
(12) .. TID - ToAc = :=:----'-""'7.:':""- ,

g(2-g)

- __Ao (I - i)'A., .. '.'-=,- ~~•
'l g(2 - g)

A.==,~.!..~.
- g(2-g)

Envisageons ma1ntenant les limites de
~ au deJ~ desque1les 1e developpement pre-
cedent cease d'~tre applicable. Mais comme
la limite supcrieure de ~ eta1t deja fixee

Fig. 2

par definition e 1.0, il ne noue reste que
de deter~iner sa limite inferieure.Et pour
resoudre cette question importante noue
partirons de la relation /6/ qui, avec des
hypotheses ci-dessus, se trans forme et e'
ecrit

at =(T••-Tol-(Tm-To)( l-::.:-L_._(I _ m'»)'/'.
\ g(2-g)

1a partie principale que nous aurons a con-
siderer pour Ie moment etant

i I (I 1»)'/'\ 1·_·g (2 =: g) - m , .
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Rappe10ns ici que d'apres les regles
bien connues de l'Analyse,le developpement
d'une expression de la forme

(1 ± x)".

~ etant un nombre fract10nnaire que1conque
conduit necessairement a une serie ind~fi-
nie qui serai t convergent-e pour toutes lea
valeurs de ;It quf, remplisaent la condi t10n

[x] < 1.

So1t done,
I

'-,_-~·(l-m·) < 1,
g(2- g).

et nous aurons
(l-m·)<g(2~g).

C Ies1: h d1re

ou bien

puis
m>(I-g).

(l-g)=sinaoetant la limite 1nferieure cher-
chee de !!!..

Eu ~gard aux hypotheses fai tea, par ce
qui precede noue pouvons finalement con-
stater que !!!. do1t satisfaire approx1matl-
vement la condition

l>m>(l-g).

pour que le developpement /8/ Bo1t conver-
gent et generablement valable.

Af1n de pouvoir se rendre compte de
la valeur des diffcrents coefficients /12/,
nous donnerons a titre d'exemple quelques
uns de ces coeffiCients pour Ie cas d'une
eclipse partielle fictive, de la phase ma-
ximum g = 0.5.

Caleule d'apres la relation /11/, en
majorant 1e rapport 2~ a 72~.1{ la demi-

~ c'eBt~-dire en prenant:2r •••=1952".

C••I.= 60 (n,.•Ie- no"')= 27"·0••••.••minute n nr-- ~1'0
etant respectivement les mouvements horal-
res de la Lune et du Sole11.-

I



durae d'une telle eclipse serait :
T.-T.=62"'·6.

On a alors sans difficulte :
Ao=83"·5, A.=13m·9, A.=,IS".5, ... ,.

c'est a.dire
I-To=83·5(I-m)+

+13·9(I-m)'+

+ 18·5 (l-m)'+

+ .
Or In relation precedente nous permet

de conclure facilement que pour pouvoir
garantir une precision theorique de I'or-
dre :t 0~5 dans la determination de T~, ne
respectant que Ie premier terme a.droite
de cette relation, il serait raisonable de
s 'arr3ter a.A t ~ 2· . 5. Mais, cette 11mite
peut @tre poussee plus loin Ia. quelques rm
presl si l'on n'hesite devant une applica-
tion mAme du second terme, etc. Une preci-

ss10n superieure en To,disons par ex.,! o.~
demanderait pourtant.B ne pas depasser ic1

Commencement de l'ec1ipse
Ca-No 'dre m

1 4 17h43~9~0 0.965
2 10 44 39.0 949
3 16 45 39.1 933
4 22 46 39.1 918
5 28 47 39.1 906
6 34 48 39.1 890
7 40 49 39.2 874
8 46 50 39.2 861
9 52 51 39.2 842

10 58 52 39.2 830
11 64 53 39.3 812
12 70 17 54 39.3 0.800

Les valeurs de ~ derivent de deux se-
ries de mesures des quantitee q et r1' et
ne font que la moyenne de cinq a cinq me-
sures dHferentes dans chaque serie indivi-
duelle. Ajoutons que ces dernieres quant1-
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~ environ avec les deux premiers temes.
Par contre, d~~ une eclipse forte, c'eat
a.dire dans l'eclipse dent nous allons ~
ler, 0,),g~o.99/Belgrade/,1e ca1cul peut
8tre poursu1v1 avec Ie terme lineaire
seul-,jusqu'a. AI<12-, sana craindre B ava1r
ls precision des resultats d!minuee.

L'svantage que presente l'equation
proposee 181 pour la determination des
temps des contacts exterieurs est donc ~om-
pletement evidente.-

5.- Revenons maintenant a l'eclipse
du 15 fevrier dernier.

Voici tout d'abord les donnees d'ob-
servation.Dans 1e tableau suivant on trou-
vera en fait les quantltes ~, rangees de
minute en minute ronde duo temps sideral,
respectivement pour 1e commencement et la
fin de l'eclipse.

Fin de l' eclipse
Ca- tsid ~dre m

778 19hs2m42~2 0.833 1
784 53 42.3 845 2
790 54 42.3 8S7 3
796 55 42.3 871 4
802 56 42.3 883 5
808 57 42.4 895 6
814 58 42.4 911 7
820 19 59 42.4 922 8
826 20 0 42.4 933 9
832 1 42.5 949 10
838 2 42.5 961 11.
844 20 3 42.5 0.975 12

tes ne sont pas corrigees en ce qui con-
cerne les irregularites du hord lunaire ~
de 1s refraction d1fferentielle, puisque
cela nous paraissait ici.comma absolument
superf1u.



Af:i.n: de deduire aee donnaee du tab-
leau preced.ent les temps des contacts ex-
terieurs correaoondants.nOUB avona pl'ocede
comme su.i t ~

En admettant que toute", lea donneaa
d i cb8ervat10n, c' es'1;a dire :Lee mesuree ,
ont Le m~rnt) poias,nous avons forme d 'abord
lel:l moyennee

n 1 6
1II1=6tm•

o J 12
m2=- _ 2:m,t; ,

n 1 6
t!=-,~ti

fi I

o 1 (0 0m3 = ._-m; + III )2' 1 Z ,

1
to = .'. lIe + 10)
1 '2 \I 3- •

Puis, en part ant de cas valeurs.et en
tenant compte dE" ce que l'on 9. 1ei. avec
une approximation plus que su.ft'isante

nous avona caleule Ao d'apres

Ao=~-::- t~
m~-mget ensuite

PIUl:i generaJ.ement. on a eu

/k = 1.2••.•12/,
at cas dernieres valaurs noue permettaient
d 'o·bte!J.ir l' erreUl"' moyenne sur To aln"li
d. eCoe :('!jltIl.~'" •

Le a donnees numeriq,,~as pour 1e com-,
lllencement de l'eclipse sont :

m~ 0.9268 ? ~ : 0.8365
o 0 mt2 - tl: + 6.0025

Ao + 66.47;
t~ . 17h49m 9~15

done

c'est a dire. finalement
Tol: 1~4l~7~3 + l~6

104

D Iuna maniere analogue on iii pour La
fin de l'eclipae

o
ID2

6'!'Clo~6
0.9418

AO -77.153
t~ 19h5gm12~38

ou bien

c' est-a.-dire
T04: 2o~m41~9 : 1~5

Les temps T.U. observes sont enfin
T1: 6h39m 6~3 ~ 1~5
T4: 9h 3m 7~2 + 1~5

et lea temps calcules d'apres les donneea
de Connaissance des Temys, 1961 /quatr:l.eme
approximation/, en tenant com~te de
AT: + 35~ 0 1;':

T1c: 6~9m 5~1 T.U.
T4c: 9h 3m 6~4 T.U.

ce qui donne comme residua
o - C : +1~2

+ l~o_ •
+ 0~8

ou, en llloyenne:
Bt comma notre observation visue.lle

apectroscopique avait egalement donne une
difference positive / -I O?4 environ!, on
est amene a conclura que La ~leur provi-
soire ado"pte'ede ~ T semble ~tre un peu
plus :forte qu'elle ne 1'est en realite,
mais que sa correction ne doit exceder l~o
au plus. En d I autres '~ermes~ A T en 1961
se reduirait a +34-?O environ. Or, cette va-
leur eat admise m&me dans les ephemerides
sovietiques pour 1962,que nous venone d'ob-
tenir au moment de la preparation de cet
article pour l'impreaslon.-
--'--

') vctr ACT\lOKOWH •• cxaA ElKerOAMK•• 1961 p. 51S8.-
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Circular Elements

by R. S. I'dtrinovic

Planet Epoch U Node Inc1 N A Observations
1961 TP 1961 10 17.0 24.163 352.220 6.975 0.24333 2.54 Oct 7, Oct 17
1961 TQ 1961 10 17.0 34.196 342.295 6.738 0.23756 20582 Oct 7, Oct 17
1961 TR 1961 10 17.0 172.795 201.989 9.318 0.18528 3.048 Oct 7, Oct 17
1961 TS i961 10 17.0 23.296 353.654 4.205 0.41077 1.7922 Oct 7, Oct 17
1961 TU 1961 10 17.0 103.835 347.367 3.291 0.29209 2.25 Oct 7, Oct 17
1961 TS:::. 1961 10 17.0 17.506 358.410 6.360 0.20554 2.845 Oct 13! Ot:'t17
1961 UB 1961 11 10.0 27.485 4.992 16.056 0.16897 3.243 Nov 4, Nov 10
1962 PN 1962 8 9.0 164.364 152.181 7.868 0.23843 2.5744 A'V.€ 3, Aug 9
1962 Q.K 1962 9 6.0 220.622 110.359 20.711 0.20619 2.836 Aug 30~ Sep 6

HPC - 2332



106

ORBITE PRELIMINAIRE DE ADS 14666 "'02:527
par P.M. Djurk0V16

Dans Ie but de controller nos obser-
vatlons taites vers ~a fin de 1963, au mo-
ment d'une tres petite elongation du cou-
ple ADS 14666 = 02: 527 dans la directlon
de 240 ou de 204°, nous nous sommes propo-
ses de calculer l'orbite du couple en ques-

tion bien qU'11 n'ait fait qu'un arc de
1120 de son orblte apparent ~t qu'il exis-
te d'assez grandes differences parmi lea
mesures des dlfferents observateurs, comme
Ie montre Ie tableau suivant.

Tableau des meeures

Refer ncee t e 0 M••-. Observations ate ~~. remargye§=~::~~=~~===~=====~==========~====~=~====~================--=-~=========~~~
BDS 1845.68 322~0

ADS
BDS

1846.85
1851.72
1852.64
1859.65
1878.35
1884.78
1886.73
1888.88
1891.17
1893.28
1898.52
1900.55
1901.71
1907.75
1911.44
1914.86
1923.47
1923.95
1955.77
1957.62

II

II

II

"
"

ADS
BDS

"
II

"
ADS

"
I'

"
"

Pub1.YO,V.9,p.2.. " "

306.2
306.8
295.1
290.6
285.0
283.6
277.8
280.7
296.8
284.0
281.5
269.5
267.4
270.2
266.2
279.3
264.6
256.3
219.5
209.7

Publ.YO,V.9,P.1 1958.59 209.6
B.OAB, 1964 1963.91 204.

0~13o

0.45
0.33
0.46
0.52
0.49
0.33
0.45
0.33
0.37
0.39
0.43
0.29
0.4·2
0.37
0.40
0.39
0.35
0.1)
0.12

0.17
0.2

6.5-8.0 JI'.a1.The measures in Ma
XIII of 02: 429 belong to
02: 527.
02:1
Mal
02: 1
02:1
13 '3
Hll
Hl2
Com 2
Sp 5
Com 2
Hu5
B 2
Bryant 2
MOO 4, Bow 1
Fox 4,Wz l,GrO I,Lv 2
Rabe 2
A 2, Mag 2 • P1q 1
Fur 4
VBs 3.0.Struve estimated
YEs 2 the dlff. in magn,
as 1.5. I took the mean
of the estim.of van den
Bos /0.4/ and Fineen /0.8/
B 3
Dj 2,GP 1.i'res peu allollgeTot.6.7



Nous avons supprime dans 1e caleul de
l'orbite 1es mesures qui montrent des e-
carta trop grands sur 1e graphique e =f/t/.
Noue avons, done, uti1ise 1es mesures sui-
vantea

t e50.0 1/ Observateur

1846.85
1852.18
1878.35
1885.76
1899.97
1907.75
1913.44
1923.71
1955.77
1958.11

306~2
301.0
284.7
280.5
273.7
270.0
266.2
260.0
219.5
209.6

0:46
0.39
0.52

0.41
0.39
0.42
0.37
0.37
0.13
0.14

O~l

Ma 1,Ol:1
il 3
IU3
Ru 5, 132,Bryant2
MCO 4,Bow 1
Fox 4,Wz 1,GrO 1,lN 2
A 2,Mag 2,P1q 1,Fur4
Vl3s 3
Vl3s 2r B 3

En utilisant Ie procede de van den
Boa /UOC,86/, noua avona obtenu Ie aysteme
des eldments suivant

T = 1975.0
P = 195~0
n :: 1~846
a = ono
e = 0.60

A = - 0.0701
F = + 0.2333
B = + 0.2495
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$b = 63~2
i = 139.2
III = 309.6

G = + 0.1413
C = :!: 0.1510
H = :!: 0.1250

Ce systeme ne satisfait pas tout a
fait lea observations de 1955 et de 1958.
Noua avona, donc, decide d 'app1iquer l.ava-
riation.d1fierentie11e /W.H. van den Boa,
UOO,98/ en utiliaant lee A9 suivantea :

t Ae t A9
1878.35 - 0~5 1913.44 - 4?2
1885.16 - 0.5 1923.71 + 1.6
1899.97 + 0.7 1955.77 - 5.4
1907.75 - 1.4 1958.11 -10.1

De cette maniere noua avona obtenu Ie

Syateme II

T =: 1972.4
p = 189!'9
n= 1~896 A = - 0.0910
a = 0~3o F = + 0.2508
e = 0.59 B = + 0.2602
fi: 63~2 G = + 0.1323
1 = 149.2 C = :!: 0.1l84
01 = 309.6 H = :!: 0.0979

Lee syatemee I et II donnent lea residue suivants
Obeervateur I Systeme II

t A9 40 A8 AQ

Mal 1845.68 +14?3 -o~05 +10?4 -ereaoz 1 1846.85 - 0.5 + 05 - 4.4 + 01Ma 1, O~ 1 1852.18 - 1.2 - 02 - 5.1 - 01or 1 1859.65 - 6.7 + 08 - 5.8 02-~ :; 1878.35 - 0.5 + J.o - 4.0 + 08IU3 1885.76 - 0.5 - 01 - 3.7 - 03Com 2 1888.88 + 1.3 + 0' - 1.8 + 01Sp 5 1891.17 . +18.7 - 09 +15.7 - IICom 2 189,.28 + 9.2 - 05 + 4.2 07Hu 5, f3 2, Bryant 2 1899•.97 + 0.7 - 03 - 1.8 - 05see 4, Bow 1 1907.75 - 1.4 00 - 0.6 - 01Fox 4, Lv 2, GrO 1, Wz 1 1913.44 - 4.2 - 04 - 0.7 - 04Rabe 2 1914.86 +14.8 - 01 +13.4 - 01A 2, Fur 4, Mag 2, PJ.q1 1923.71 + 1.6 - 02 + 1.2 - 02VBs ., 1955.77 - 5.4 - 09 + 3.6 - 08VBs 2, B 3 1958.11 -10.1 - 06 + 0.6 - 05D3 2, GP 1 1963.91 + 4. +22.



En util1sant 1e procede de H.N.~ll
et Ch.Moor /The Masses of the stars, 1940/
at en prennant 18 val.eurde ~m donnde dans
la remarque de van Biesbroeck qui est de-
dUite de ses masures, nous avons obtenu 18
paral.laxe

l'( = 0~004 •
Russell et Moor donnent pour ce couple la
parallaxe 0~006 ca1culee par un procede
statistique.

Dana le cas de ce couple 1es tout pe-
tits changements de La para11axa prodUi-
sent de grands ecarts dans 1e8 va1eurs de
1a masse que l'on obtient pour ce systeme.
Nous sommes d'avis, par consequent, qu'i1
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est encore trop tOt de donner cette quan-
tite ainsi que toutes autres qui en sont
dedu1tes.

Ephemerides
I systeme II

---~-----~-----!--------~------~---
199~7 ons 1964.0 181~6 0~14
194.8 0.14 1965.0 175.1 0.13
182.5 0.12 1967.0 159.7 0.12
166.7 0.11 1969.0 141.7 0.11
146.9 0.10 1971.0 122.8 0.11
125.4 0.10 1973.0 104.0 0.11
105.2 0.10 1975.0 87.2 0.12

1981.0 t.Q, 1978.6

I
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